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ru, il peut s'en diaeolldre des quanti.. i.6nimeal
.... , cpi, dépoaéea da... lei ioten&ic:ea d. mu-.
peJréruleolet. en délerminent avec le tempe la. co....

n-œ. An raie, 11008 De YOnciriODS pa' avoir ici la
prétention de mieux interpnter les ptocécWa de la na·

tire _la œnaolidaûolI da roda.. à 8I'8ÏDa ~lien

f1eâr J. Hall; noOI DO" bonierons il l'elD8nfuer lJ1Ie
• DOG,eIlea recbercb~ d'un géologue si jualémenl

niloamandable D'ont point la abéiité de .:eUes cp'il a
pabliéel sur la craie et Je basalte; mai. qu'eJlea 01".....1
_ doaIe p10e file difJicuhél.

lII{bn: su;' rExistence de fiode dans le règne
minéral.

L'IlDI Ile .'~t .core reuconaré j Ulqn'ici Il'' dÀna"p véplaU& el qaelquea tnolh.llIuea mariol i
Gpaclant M. Canhl, profeueur de chimie à .Turin 1 ·en

1eWcoa'ert clel'iaièremeal d.. trace. dan. l'.a ~a6rale
'hi j mai. penoane que je aache .'avait eDClGI'e;eu
flCbliOll de le ...wer eo cbmbinaiaoo dau 1. mi
Iérau.

11. JaMpb· Taw" ta'etaDl remis, il Ya quelqiaea
..... , des min_ux argentifères qu'il ..ait ache"
l1Iiudi~de l'Amériqlre IDéridionale, et qu'il anit

• par\Ïe .....s. lai.même aux eJl1iron9 de Mexico,

-. Dn rayon de vingl-c:inqIieoea; POUl" en raire e.cimer

la lJ1aDtité d'argca:n..l ~l1e de l'ot, si ce dernier s'y trou-
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..it, m'a fourni l'heureuse occasion de Caire la décou..
yerte dont je vais Avoir l'honneur d'entretenir l'Aca
démie.

L'un de ces minéraux intitulé: argent 'Vierge de StlT

pentine, el dont les propriétés physiques sont: 1°. une
couleur Wanchâtre à sa surface usée par le frottement,
présentant des grains d'argent métalliques; 2°. une cas
sure lamelleuse d'un Yert jaunâtre, avec quelques par
ties noires et de l'argent métallique, est celui où j'ai
trouvé l'iode'.

20 grammes de cette mine, traités par l'acide nitri
que, furent attaqués avec effervescence et dé,eloppemen1

de gaz nitreux sur la 6n. Après avoir bouilli assez long
temps, le liquide étendu d'eau présentait deux sub
stances: l'une, très-pesante, se précipitait prompte
JOent; l'autre, légère, restait Jong-temps en suspension
dans le fluide; elles furent séparées l'une d~ l'autre par
décantation, lavées et séchées.

La première, qui pesait 6 grammes 4~ centièmes, se
fondait aisément au chalumeau en répandant une flamme
purpurine, et, aa bout d'un certain temps, un globule
d'argent paraissait au milieu d'une matière fondue qui
.'étendait sur le charbon à la manière du chlorure de
plomb. Les bords du charbon étaient enduits d'unu
pondre jaune..

L'autre matière, qui était brune, pesait 2 grammes
70 centièmes. Elle s'enflammait par la ch&leur, en ré
pandant l'odeur de l'acide sulfureux, et laissait pour
résidu du sulfure de plomb, mêlé d'un peu de fer, qui
pesait 1 gramme 58 centièmes.

La première matière, celle qui pesait 6,42 gr., trai-
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.,ll'.ide de la chaleur, par l'acide muriatique, a

œmmuniqué à ce dernier une couleur ronge- brone, et
aproduit une l~ère effervescence avec odeur de chlore.
Ameme que la température a augmenté, cette' eŒer
teseel1Ce est devenne pIns vive, et bientÔt il s'est d"'e
~ une belle coulenr violette : anssitÔt on a retiré 1.
Ole du feu pour ne pas perdre la matière violeue. II
el resté au fond de l'acide une matière jaune contenant
des particules grises, q~i se sont dissoutes' dans l'eau
chmde avec laquelle cette matière a été lavée.

Cette eau avait acquis nne couleur rouge-brune et la
propriété de colorer en beau bleu la dissolution d'ami
doa. Après avoir passé plusienrs fois de l'eau sur cette
DIatière, nons l'avons rait bouillir avec de l'alcool, qui,
i IOn tour, s'est coloré d'une manière beaucoup plua
ÏDII!DJe, et qui a également acquis la faculté de former
1IIe combinaison bleue avec la solution d'amidon.

Soupçonnant, sans y croire cependant, tant la'chOie
10115 paraissait extraordinaire, que cette vapeur violette
~l produile par l'iode, nous avons soumis la dissG
11lti0ll muriatique ci-dessus à la dislillation, après l'noir
~due d'un peu d'eau. Nous avons vu avec plaisir

lIOtre SOUpçon se réaliser : bientÔt, en effet, les vapeur.
lioletles qui se sont élevées 'on~ cristallisé surIes paroia
de rallonge et do ballon adapté à la cornue, en prenant
b forme aiguilJée et la couleur qui sont propres à
J'iode; mais l'acide ne s'est pas entièrement déColoré.

Quoique la matière jaune e6t bouilli quelques Înstans
afte l'aeide muriatique, elle n'était cependant pas entiè

l'!lDent décomposée; car, en ayant rait fondre :1 sr.
l8ceut. avec 2 gr. de potHse, et ayant lavé le réIultat

/
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avec de l't'au, nous avons obtenu une leaaiM alcaline
qui, saturée par l'acide sulfurique et mlllée ane uae
eau d'amidon, a donné un trÈl6·beau bleu par l'addiùob
de quelques goUtlea de chlore. Ce qui ne s'est pu dia

sous dans l'eau était une poudre d'argeD.t métalliqae

pesant 1 gr. 63 cent.

Assurés donc, par lea expériences précédentes, de la
présence de l'iode dans le minéral argentifere, DOUS

cherchâmes à l'obtenir par une ~oie plus directe qui
nons permit d'en déterminer la quantité, et de connaître

le mode de combinaison dana lequel cette matière se
trouve.

En conséquence, nous en Ames chauffer 5 grammes
eu poudre avec 2 grammes de potasse caustique el un
peu d'eau pour faciliter le mélange. La matière ayant
rougi pendant quelque temps, noui la délayAplC8 dans
l'eau, et après avoir décanté celle-ci, nous lavâmes le
ré6idu jusqu'à ce qu'il ne fût plus all'alin. Ce résidu

était d'up jaune sale, et pesait 4Kt'. 46 c. Nous y re
viendrons dans un moment.

U~,e pOl'lioD de la lessive alcaline saturée par l'acide

nitr~qu~, prit U':l~ teinte j~une, el avait la propriété de
bleuir l'amidon en y ajoutl\nt quelques goulieS de chlore;

e!lfi~ elle ~récipilai~ en br,,~·nqi,râtre pa.r l'"cide ni
treul:, et eu rouge p~r le nitrate de mer«ur~.

~ 4 graœmes 46 çentiètDC$ de IlMt~ère resa.ée .pœ.
l'~<:,iQG d" ~ pou.~,e, ~ilités ensuite, piU l'lU:ide nitri
qQ~, a,8."ai,J,lli ~ 1I0nt di$$QlU llV~ eft'Q"~; IJMÀS il ou
~~ttlune .uballtDJ:e j,au~â'-t"e q14i resfunhiai" à 1. ~ltmf
",-t1M't .JI dtlowre d'.rgeIJt. La.V" e& aéclié" QO\te maLi*"e
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...-Se ~i8"~ i eli. de,euit j.o••OftJlI'e par
J,~, el repadait .u i~uqe ~etdMrepu' le nfroi
cfjwmenl.

Noua DO~S SOIDpl~ ...urél CJU:Ç ~t,e ma~ '~it dl'

l''JOClare d'areml; ~ qui proD'" que l'alcali q'41'lÎJ pa,
opéré la décoatpo.ition coalpl~ 4e q!~ ~"IICI'.

CjDOÏqu'il J en e6t un euèl..... q~tité 4'~rN~,'d~

~ par l'acide aitriqlJA! ~~il de 41 ('eDûgr41D1~ et

Mi.
Ai..,i III po~e ayenl en}e"'; 5Q ceqtiSfiltp,,* .~1(

5~ de miue qui De peuVeDt êlre que d!3 l'iqde, 11I1

coaane DOUS nons eJ,., plo. oblenu 80 c;~ticr. d'~pr.

cfarpal, 4a1Lf lea~.,I. il y !l , d''P~ lça chimistes mo·
c\eme, 012 i 4'io.@, il.'~uauit q~e -=ea gram... ete .....
~~l 93,~9 d'iode qui, di~ "'1' 5. dofI~..
~8,50 gour ~oo de mine.
nQeDOU ...taj~ ~onc plus auc1J~ cfplJJe "J'l'q~

.1"1Ode etaus.la miu" d'argent dqDl no,,1' parJOD~ :' ce·
peadaDt DOut .'on' ,quia SI'Voirsi pou, pou,1'io~ ~b

tenir rh,.dri~te ~ po~e crinalli•.s. ~W' ~., no..

~'oea Ql..,.é P'l' l',cide JOlfun,q,e 1'~. ~r~I~U,,:oR·,

... «ÙD' J,. 1eNi.«; do~~ Pq.... ~t"pQl parlé p"~~ ~Qt"

~ .~ r••oir éT'POStS • ~ic,cité, ,p••'~,:qp.a Jr~

necl'alcool • 30° po1U' isolew ~ ,p,r,.~ .e;tf.'PPJ..,e,,~~~ ..
.... eus~~~.s l'alcoo~,,~tl'~a~-~~re,aba"cJo~~ée

il 1IBe ~"r~tiou 'JH>~laD~ 1, ~ ~0tff'n.i: A~ cn.,~ao~ ~
JM'ÏIlI!a ~rrés ~~ a.~e~ ~~~~ 1~~, ~~ollriél~ d~,I.'h1·:

driocbte de polaaatl ordinaire. . • ' ,.: " ' .•...
L'oo pourn dtSaormais regarder l'iode comme un des

éIémeua de- miuéraox, et ce sera un motif pour que
la chimi.les D'en négligeai pal la recherche lonqu'ils
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analyseront les minéraux métallifères, et surlout ceux
qui renferment de l'argent; car, ainsi que le chlore,
l'iode exerce une grande action sur ce _étal.

. Il s'agirait mainteuant de savoir à laquelle des sub
stances contenues dans la mine d'argent l'iode est unie. On
se rappelle que nousy Rvon;trouvé d.usoufre. de l'argent,
do plomb et du carbonate de chaux, qui lui sert de gangue.
D'abord on peut exclure le carbonate de chaux. La diffi
culté n'existe qu'entre le soufre, le plomb et l'argent. Il
n'est guère probable que celte matière soit unie au sotlfre;
ce dernier, ainsi que le plomb, étant mis à nu par l'ac
tion de l'acide nitrique, même affaibli, sur la mine d'ar
gent; il Y Rplus d'apparence que le soufre est uni au
plomb ct à une partie de l'argent. D'une autre part, si
noos considérons qu'à mesnre que l'acide nitrique dis
sout l'argent métallique et décompose une partie du sul
fure de plomb, il se dépose de l'iodure d'argent sur le
quel l'acide nitrique est sans action, l'on sera dispos~

à croire que l'iode est combiné à l'ar~ent. D'ailleurs, ce
qui parait' confirmer pleinement cette opinion, c'est
qu'on peut enlever à la mine d'argent une certaine quan
tité d'iodure, en la faisant bouillir pendant qnelque
temps avec de l'ammoniaque; enfin l'on sait que l'iode
comme le chlore a une grande affinité pour l'argent.

Je déposerai ce qui me reste de cette mine au ca
binet du J'ardin du Roi pour servir de point de compa
l'IIison, au cas où l'on parviendrait par la suite à en dé-
couvrir 1. localité. .




